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Evolution historique Des variantes de maison ouvrière

Merkwiller-Pechelbronn / Le pétrole

Mouterhouse / Forge

C’est en 1715, que naît la verrerie de Hochberg, à la suite 
d’un accord conclu entre le comte de Hanau-Lichtenberg 
et le verrier Jean-Adam Stenger. En 1816, la verrerie pas-
se par mariage, entre les mains de la famille Teutsch qui  
jouera un rôle de premier plan dans l’exploitation de 1816 
à 1868. En 1860, est créée une société en commandite 
par actions sous la raison « Chrétien Teutsch et Compa-
gnie ». La verrerie produit essentiellement du verre de 
vitre. Après une période de pleine activité, un coup d’ar-
rêt se produit lié aux difficultés que rencontre la société 
pour l’exploitation forestière nécessaire à la production. 
En 1879, la Compagnie est dissoute et l’entreprise cesse 
de fonctionner. La verrerie comportait alors le château, 
deux maisons de maître, des maisons, la cité ouvrière et 
des ateliers. L’un des ateliers fut transformé en ferme. 

Wingen/Moder / Verre

La cité Boussingault est essentiellement construite 
pour les ouvriers. Une autre cité appelée Le Bel est 
destinée aux ingénieurs. Le principe de la construction 
a été d’assurer à chaque famille un logement sain et 
pratique.
En 1923, le point de départ est la transformation des 
étables de la ferme de M. Boussingault en logements. La 
Cité se situe sur un terrain de 173 ares et 7 centiares*. 
On y accède indirectement par la route nationale, le but 
étant d’éviter le transit par la Cité, les rues ne servant 
qu’à la desserte locale.
Le terrain est divisé en 46 lots distincts. Les typologies 
de l’habitat dominantes sont des maisons jumelées 
ou maisons en bandes, à entrées séparées, avec 
dépendances et jardins. Les logements (rdc et étage) 
sont séparés verticalement. La variété se trouve dans le 
nombre de logements,  dans le même volume habitable 
on retrouve de 4 à 6 logements. Cette conception 
architecturale se base sur une économie des matériaux,  
d’énergie et d’espaces.
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Gravure : PINGRET, vue du village, 1836.

Le territoire des Vosges du Nord est riche 
en ressources naturelles. On s’y installe afin d’exploiter : 
du bois pour le combustible et la construction, de l’eau pour l’énergie, 
du grès pour la consruction et du minerai de fer. 

La cité ouvrière correspond à un espace aménagé concerté formé d’habitations mono-familiales 
isolées, jumelées, combinées, ou en séries. La cité est le plus souvent au XIXe siècle consacrée au 
logement des ouvriers, puis dans l’entre deux guerres, au logement social. Elle est constituée par 
un investisseur suivant un ou plusieurs modèles architecturaux de logement et les matériaux de 
constructions sont issus des ressources disponibles localement. 

À Mouterhouse, des étangs se succèdent dans la vallée 
de la Zinsel et de son affluent, le Moderbach. Ils ont été 
créés pour l’industrie métallurgique, les moulins et les 
sciéries
Le duc Henri II de Lorraine permet à Jean-Valentin 
Dithmar, fermier du domaine du comte de Bitche, le 
16 juin 1611, d’ériger sur le ruisseau de Mouterhouse 
une batterie de fer comprenant deux affineries, une 
chaufferie, un marteau de fer, une platinerie et un haut-
fourneau, deux halles « pour loger charbon », l’une à la 
forge, l’autre au fourneau, des bâtiments « convenables 
« pour loger fondeurs et forgerons.

Dès le Moyen Age, l’utilisation de l’énergie hydraulique, plutôt qu’animale ou humaine, permet 
l’amélioration de la productivité. L’aménagement de captages, de biefs* ou de bassins de retenus à 
permis de développer des petites activités rurales telles que les moulins, tanneries, scieries, tuileries, 
forges, verreries....

L’habitat est associé à l’activité, 
on vit sur le lieu de travail

Le XVIIe siècle a vu les balbutiements de la métallurgie, mais la guerre de trente ans stoppe cet élan 
industriel qui ne redémarre qu’au XVIIIe siècle, avec la politique d’incitation de repeuplement (par 
éxonération d’impôts) menée par Louis XIV. C’est la fin de « l’ère de l’outil » et d’une logique 
artisanale.
Au début du machinisme, les industriels installèrent leurs ateliers dans les campagnes, afin de trouver 
des ouvriers qui ne soient pas liés aux règles de corporation. À partir de la machine à vapeur, les petites 
industries diverses, disséminées dans les campagnes, vont se regrouper autour de la cité carbonifère 
productrice de la source d’énergie. Souvent l’ouvrier sera coupé de son terroir. Progressivement il ne 
lui sera plus possible d’alterner les travaux des champs et ceux de l’atelier.  

L’habitat est dissocié de l’activité, 
on ne vit plus sur le lieu de travail

Kleinhammer ou Petit Marteau 

À l’opposé de la vallée, en direction de Baerenthal, se situe l’ancien logement des ouvriers de la forge. Situé en 
contrebas d’une retenue d’eau et en bordure de la forêt, il s’agit d’un grand bâtiment construit au début du XIXe 
siècle. Il est couvert d’un toit à tuiles plates à demi-croupes et toutes les façades sont largement percées sur 
trois niveaux. Les bâtiments industriels ont disparu mais sur l’autre rive du cours d’eau, il existe encore plusieurs 
logements d’ouvriers, sans doute plus anciens, mais surtout plus modestes.
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